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__PAtiE troisRAPPORT de la banque
provinciale du canada^ËSEîiiPEis.П ’avoir pu publier cftte Zet * confiance. ^х рГе^т" rè.enb "™"' ,Є “ГаІ fOTcé de _ 

pondance la semaine derniere.El-1 de manteaux boutonnés^à la hâfe 
le nous est parvenue trop tard. épinglée en beau

i
-

I ST.-JACQUES, №. j«

B

(Suite de la page 7)
^bmetJdeTa Banm,rn,ment en garantie des

Prêts non en cours VductioTfaf’T ..............................  155,800.00
Immeubles autres que le. bureaux Г Гп* prévues 202,204.78 
Immeubles et meubl», anrartenanrt, «anque  1»,415.00

prSv —
Autre actif non compris dans les Item'précéitoUs""

» — — O. Guerette a déménagé
Quant auux hommes, bien, ce son bureau à Edmnndston, mais 

fera à la semaine prochaine.Seu- s,on magasin reste ouvert pour 
Je crois avoir le niai tir л» * ement Je leur dis ceci : Si vous [ accomodation des sous-contrac-

mwi „Т.«SS5,Г,*ВsF™”4^TS,t "«î«i“S,srM.t'rlî

Srü FÎFs.'/mÆ'ÏÆ f•4 '* ”“d'! іw ** “ ,é“ * '• S^SjSSbîl2g
e J ------ laquelle je viens donner mon cour travailleuses j Excuse si je suis un peu long —L’état de santé de notre ami,
$45,219,594.» fer de R.B. II ne sera pas aussi . ■> 31 remarqué encore que les' * Camille. M- Sam Robinson ne semble pas

intéressant que d’habitude vu que ‘cmmes tiennent leur maison pro- P.-S —l’oubliais de te d.v s’améliorer. M. Robinson malade 
je ne parlerai à peine des fein- ^rement.: Je'n ai pas vu à la R.B. j’ai annn. m,, ‘ d, quf, depuis près d’un an, supporte a-
mes, mais j’espère que mes lec- jj* que j’ai vu ailleurs au cours’ Thériault est bien ma bd \CU^ veÇ-ca,me et résignation cette 
teuxs ne seront pas trop désap- ,e mes exc“rsions : des planchers il va nartir n ! ,r ade et qu ' maladie qu’on lui a dit incurable, 
pointés de ce que je vais dire ** H graisseux; des enfant pas de Pauvre curé Test Йі^і tu °“ .touiours que les

Lecteur, rchef’ ,as9is au milieu de la jeune et s peu fort II était , T ,0№Л P™» ,e re‘
place et s’amusant à vider un hnn c„ „„ ! . etalt *’ mettrons sur pied. Non’s le sou-

propos de lecteurs, laisse- p,at de soupe aux’pois dans ITior- ble à supporter' le "paimà"»6 haitons avec lui.
moi te dire qu’il n’y a pas que ^ge tombee par terre; ou encore qu’il n’yPallait pas Гг S —Dimanche soir dernier, les 
les abonnés de R.B„ qui goûtent а'3,Г" •“ Vé'S dans Гагтоіге, chemins pour dire sa pensée dIs fmate,,rs de*adi° en ont eu pour

о-їйййггйіит«M— „«„*-е^ІЯИГ»1838*лavonsvérfié^va9bee de-! reÇUS ^différentes succursales. Nous Guy Bord. Ce qui cTfime c| tOUt, Tout «là, te dis-je,Pjë l’ai qu’il rèviénnT en sam РПЄГ Р°“Г au Ford Forum à Bostons"’
pUcements dl b In!" f"1165 3U. Bu«a“-Che_f, représentant les que je disais; les défauts^! „ne l\de- mts Уеих vu, non pas ai, qu 11 reTlennc gn sante- “Le Canada*dlft?l*gjAPire’'. Les
seignements et emli 4r-e et garantissant les prêts. Tous les ren- paroisse sont généralement les R B’’ ,e le r®P6te, mais dans cer- C~ Usines des Fraser n’ont nulle-
doMés explications que nous avons requis nous ont été'défauts en plug ou en moins ce- ^'П” p?rties de ,a province, que | CT DACIir M D ''І ment ‘roubfé'la“fïfeptlon dès con

la dépend des circonstances des Je ne nommerai pas. | ul .-BAijILL, N. В. I certs des diverses stations que
Nous sommes d’opinion que les opérations de la Banmi. au*res paroisses. ' ’ 1. Le.Jue i’ai vu de plus repré- nous voulions prendre. De fait,

sont venues à notre connaissance relèvent des pouvoirs* ?a Ban r Amsi les mâehenrs de готте.^УУ’ c.fst petit mouton   — us'n.ee. ne nous affectent nul-
que et que l’état ci-hau.t est bien rédigé de façon à donner un mn™ hommes ou femmes de R.B. ііеГц s/eval,t tout seul dans la Вигк|! dernier, le 8 courant, a- «nent ici, et nous croyons que
vrai et exact de la situation de la Banque àÇ l’heure actuelle aérés ,a. machent pas plus mal, ni УатЬ« d en_ haut, et l’absence valent lieu les funérailles de Mde ^u e la température est respon- 
provision pour.pertes et créances douteuses, ainsi que l’indiau’enf 1« T‘eux évidemment, qu’à Edmun-1 ^?choTs dans la maison, A- }4'e. Vital Martin, décédée le 5 sah'e Potlr 'es mauvais soirs que
livres de la Banque. r dston, au Lac Baker, etc: Les iu-! °r? 1 arrive ce que j'ai vu: le JcvriPr a 1 age de 96 ans et 9 101,5 avons et ces mauvais soirs

pes courtes qui laissent voir des U®*'1 ,mouton fait quelque chose ™°,ls- h’ée Julie Thériault, elle eux-mêmes ont le crédit de nojus 
gros et des petits mollets à RB -чш " qst ',as du parfum d’Orsay, «tait la soeur de Mde Vve N.-A. "airc mieux goûter et apprécier 
laissent se débattre au grand air f* ïeux 4 " on ‘envie de cracher, Gagnon qui lui servit ainsi que 'es BONS que nous avons TRES 
deg jambes aussi croches aussi C ^nt P r,out, sur le plancher, de feu Lévite Thériault, qui l’a SOLVENT, 
grêlés, aussi grosses à St-Ні- ?Ur es ? sur ,es tapis, dans précédée dans la tombe de plu —Burden, du départment 
laire, à Ste-Rose, etc Jes pots a bouquets et même dans s,eurs années déjà. Cette défunte des Terres de la Couronne est en

Mais les robes modestes et 'lbolte aux aiimillês du gramo- appartenait .à la Socité des Da- tournée d’inspection ici. Avec 
d’une coupé autorisé, par l’Egli- Phone. mes de Ste-Anne. Les porteuses a‘- O. King, garde forestier il a
se, portées par plu« de la main- ^ ai.,vlL ^es Animes occupées au °es coins du poêle étaient Mmes ',slte plusieurs chantiers où des
rité des femmes de R.B. ne sont *ravail. J ai vu de très belles ca- Erancis 1 Martin, Ernest Four- /apports irréfléchis lui avaient 
pas autant aimées et appréciées lognes, de jolis couvre-pieds, mer, Joseph Bois et Napoléon 'ait croire qu’il y avait infraction 
dans certaines paroisses des a- dt très beaux rideaux de fenê- Martin. Les porteurs du cercueil "agvante aux règlements de 
lenteurs. Ceci, je le di. avec niai trcs et de Portes- aussi beaux que, étaient MM. George Leé, O. Cor ’>e- 11 У a certainement de celà, 
sir et à la louange des dames et ,c.eux et c.e,les exP°sés à Québec, |™,er- Hubald „O. Martin et Rap 'T!a,s Pas autant que certains in­
demoiselles de R.B., qui savent a?, dernier. tiste Hébert. Que son âme reuose teres®és voudraient faire croire
s’habiller-avec goût ’ élégance et J ai vu des bonnets, des cha- en Paix- f‘ nous espérons que les coupa-
beauté, tout en observant bien ?CaUX de ,aine- des habits d’en- —Mardi matin fut célébré le bles Paieront. Feu H. Bossé di­
tes règles de la modestie prescri- , ts’. ba!,s a la maison, aussi bien mariage de M. Slyvio Cyr avec sfit souvent que rien ne domptait
te par l’Eglise et l’autorité dio- г®и5818 et aussi jolis que ceux Mlle Lina Clavet, tous deux de f1 >:en que le portefeuille. Qu’on
césaine. venant dp chez Paquet . cette paroisse. M. Denis D. Cyr ,s prenne par le portefeuille, s’il

, I es qt elques repas pri3 ici et servait de témoin à son frère et П У 8 pas moyen de les arrêter au-
!à ni’ont convaincu que pour les M. Séverin Slavet accompagnait trement. La leçon sera salutaire.
crêpes, les “beans”, la salade sa soeur. Nos meilleurs voeux ,—Mlle Olida Daigle, garde-

aux homards, la soupe aux pois, de bonheur. malade de Baker-Brook est au
_£t les desserts, les cuisinières de M- Eloi H. Martin, étudiant chevet de Madame Regis Mor- 
R.B., si elles ont leur pareil ail- au Séminaire de Montréal ,est neault de Plourde, dons l’état de
leurs, ce dont je doute fort, ne actuellement dans sa famille, en san*é laisse à désirer,
seront jamais surpassées. vacance pour quelques semaines. | ~La paroisse de St-Jaeques,

Une chose que je n’aime pas, —Un bon nombre de-personnes (ïu’de l se vante de 80 naissances, 
c’est l’habitude qu’on a de crier se s°ut joints à l’excursion pour , deces et 9 mariages en 1925.

peu fort quand on appelle Ti- aller v,oir la partie de Hockey à A ,date- Pour 1926, nous avons 6
Toune. Après tout, si Ti-Toune St-Léonard, dimanche dernier.’ naissances et 1 décès seulement 
est sourd, ça ne veut pas dire que Parait-il, que tous sont enchantés a'ec plusieurs mariages “en vue".

J tout le monde l’est. A propos de de leur voyage. G est ça!
Ti-Toune je ne peut pas m’en- 
pêçher de répéter que tous les Ti- 
Tounes que j’ai vus et toutes les 

| Ti-Tounesses que j’ai bercé et 
'sont beaux et belles et très in­
telligents, Il y a sans doutç b 
grande part des parents, mais je 
crois que l’air des montagnes 

donne une forte dose de 
nement à ceux qui y naissent et 
У -habitent. Mais pour, une raison 
ou pour une autre, comme disait 
mon oncle, des enfants, c’est 
beaux, c’est fins, c’est un bien 
grand désennui dans une maison 
et dans la vie. Je ne, comprends 
pas les ménages sans enfants et 
qui se disent heureux. Moi, j'en 
ai eu quatorze, mai* si c’était à 
recommencer et si- Dieu le 
lait, je serais prêt à “grever” le 
ber роцг encore autant.

Regardez donc ça dans les 
yeux ces petites poupées vivan­
tes, admirez ces gracieux 
rirc-s, entendez ces joyeux jar- 

I g"ns, voyez ces ébats, ces petites 
! mains,-ci- ces pieds oui remuent,
| ces gestes sont —< bngage plus 
vrai que la paro’c 5 vingt ans. j 
To"t vêtit di e: P'4te maman 
chérit petit papa, vous aime 
gro< кроїте mon coeur.:Y a-tril 
mev ai de ne pas adorer ça, ces 
bijo: Щ roses?

Çéit:< qui n'en ont pas sont 
îincepable de comprendre ces 

grandes fobs. Je connais un de 
r»! amis fiii me répète sans 

cesse ^ue son plus grand bon' 
henr, éldtait d’avoir un enfant à 

ns pour que la Provi- 
•Uce se$ désirs. 

і Les hommes
Je vqulais dans cette lettre 

tqon cher Guy Bord, ne te par 
1er que des'hommes, mais Je pro 
blèmfÿdes femmes est encore ve­
nu ait botït de ma plume, il m’a 
fallu «tt’y arrêter et dire du bien 
en leur faveur. Elles y ont droit 
«t je;«’ai pas fini. Mais si j’ai 

:é par les gros défauts, 
ici ce que notre vieux 
nous enseigne à propos

et fee P^its
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CERTIFICAT DES AUDITEURS NOMMES

PAR LES ACTIONNAIRES A
Aux Actionnaires de

LA BANQUE PROVINCIALE DU CANADA

Ü " (Signé) J.-A. LaRUE, C.A.,
de LaRue & Trudel, Québec.

(Signé) L.-E. POTVIN, C.A.,
de Turcotte, Merrill Si Potvin, Montréal.
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Гпт^8.Г^ЄтЬгЄЗ du Conseil d’administration et du Bureau des 
Commissaires-censeurs ont tous été réélus à l’unanimité.
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рагЙе СЄ ЬиГЄаи df contrô,e Pour le départment d’é.’.,trou"ssent °n se défadent. mais
P ^ ! '= upmbre diminue. C’est comme

- (au jeu de 'cartes: elles perdent
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Ecole du Quatre Coins" MILLIONS 74.2; Sylvie Ouellette 64.2; Lina 
Ouellette 53.5; Rosima Ouellette 
522; Arthur Ouellette 50.2; Hé- 
lène-Michaud 47.

Grade IV. Ida Michaud 79.4; 
Emma Uuellette 67 ; Lésime Mar 
tin 61.4; Adèle Picard 54.4; Edna 
Cyr 50; Amédée Violette 42; Al­
bert Violette 37; Lévite Picard 
37; Georgiane Bernier 36; Donat 
Coté 35.

Résultat'des examens de janvier

Grade VIII Dora Thériault 
66.5; Dé'ima Desjardins 5i 

Grade VL Estelle Coté 85.5 
Venette Thériault 80.5; Edn; 

Desjardins 77.7; Noella Violette 
71.7 ; Noel Ouellette 55.7 ; Joseph 
Picard 53.3 ; Jeanne Thériault 

Grade V. Lillian Coté 77; Ali 
Ue Coté 75.1 ; Marie Desjardins
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raison W.

Le record de Chrysler pour les deux demiè-
ÎÜÏÏ/” briu“,s d‘ns ,,|n- -

Le Canada et le reste du monde ont acheté 
pour plus de 280 millions de dollars d’automo­
biles Chrysler depuis deux ans que cette com­
pagnie manufacture des autos.
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■Aurore Mercure, Inst. W m-
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Dans le quart de siècle qui a précédé ta ve- 
nue du Chrysler, il n’y a rien dans l’industrie
B,^s5E’'m6”ede'":"’ihpo-

і? -I■ІI

і
sou-

. I
жШІKS;-’ - її1е record d’un tribut le plus signifi­

catif. Non seulement pour cca qualités suprê­
mes que b Chrysler a montré dès son appari­
tion; mais aussi pour son pérfectionnement 
postérieur dans la performance, h beauté et 
le confort qui—avec l’addition du nouveau 

Chrys er Impérial “80” au Chrysler “70” et au 
Chrysler “58” maintenant offerts à un prix 
très bas—ont démesurément augmenté 
périorité.
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